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LA VIE

Il rappelle à l’homme les grands
principes enseignés par le Christ. Il
rétablit le Christianisme dans sa pureté
primitive, tel qu’il fut enseigné, propagé
par les premiers disciples du doux
Galiléen. Il apporte au monde une haute
philosophie basée sur un ensemble de
faits indiscutables. Ces faits prouvent
l’existence de l’âme, son immortalité, ils
nous la montrent perpétuellement agis
sante et progressive, et la possibilité
pour les vivants de communiquer avec
ceux que nous appelons les morts.

Le spiritisme répond aux besoins de
notre époque rationaliste. Le monde
veut des preuves; le spiritisme répond:
« En voilà ».

Grâce à lui l'homme sait que tout ne
finit pas à la tombe, qu’une vie future
existe.

Il met au cœur l’espérance, il console
les angoissés, il enseigne à l’humanité
l’amour de Dieu et l’amour du prochain.

C’est le nouveau missionnaire qui
'Continue l’œuvre des grands 'réforma
teurs. Il est venu à son heure.

A. BESSEDE.

NÔCROnOGIB
X

Le 5 Juillet, est décédé à Douai, M.
Jules Jésupret fils, un des plus anciens
spirites de la région du Nord et l’oncle
de M. Richard, trésorier de notre fédé
ration.

Pendant de longues années, celui qui
vient de disparaître consacra une gran
de partie de son temps à la diffusion des
enseignements spiritualistes.

En 1883, alors qu’il avait à peine 25
ans, Jules Jésupret fils publia une bro
chure sur « Le magnétisme animal mis à
la portée de tous ». Quelques années
plus tard, en 1890, il fonde avec son
père le journal « L’Avenir de l’Huma
nité », organe mensuel du groupe spirite
et magnétique de Douai; un an après, le
môme pionnier fait paraître son livre
« Catholicisme et Spiritisme ». Cet ou
vrage, mis à l'index par .la Curie romai
ne, est aussitôt édité en langue espagnole
et contribue puissamment à éclairer les
penseurs.

Ne se contentant pas simplement
d’écrire, Jules Jésupret propagea égale
ment ses idées spiritualistes par la
parole, soit au cours de conférences
publiques, soit dans des causeries inti
mes où il faisait preuve d’une grande
érudition.

Jusqu’à ses derniers moments, il resta
un fervent spirite, aussi exigea-t-il des
funérailles civiles très simples.

Sur sa tombe, un de ses collègues au
Conseil Municipal de Douai, M. Tison,
retraça la carrière politique du défunt
et lui adressa un dernier «Au revoir».

fyligioi) ou pi)iio?opf)ie ?

*
Certaines personnes mal informées

accusent le spiritisme de n’être qu’une
religion nouvelle et s’ils daignent dis
cuter s’écrient: « Qu'est-ce donc qui
vous distingue des religions? Comme
elles vous enseignez l’existence de l’âme
et son immortalité; comme elles vous
concevez une vie « post mortem » et
pour chacun des récompenses ou des
peines consécutives à ses actes; de mê
me que les religions vous croyez à un
être suprême ainsi qu’à de bons et de
mauvais esprits. Alors! où est la diffé
rence entre votre doctrine et les ensei
gnements religieux? »

A ces objections je répondrai: «La
différence ou plutôt les différences entre
les enseignements religieux et notre
doctrine sont plus grandes que vous ne
pouvez le supposer: Nous croyons en
effet à l’existence de l’âme et à son
immortalité, mais notre croyance est
basée sur l’observation de faits probants
et non sur des textes; il nous a été pos
sible d’établir que ce n’était pas dans
un lieu chimérique que l’âme continuait
à vivre après la mort, mais bien près de
nous, sur notre plan terrestre même et
souvent à côté de nous.

Nous basant sur les résultats de notre
expérimentation nous avons pu démon
trer que la vie humaine de l’âme ne se
limitait pas à une seule existence ter
restre, temps toujours trop bref pour lui
permettre de s’élever, d’acquérir des con
naissances ou de réparer ses fautes.

Toujours par le même procédé nous
avons acquis la conviction que c’est au
cours de réincarnations successives que
l’âme goûte la récompense de ses bonnes
actions ou subit la punition d’actes mau
vais.

Nous avons en étayant nos théories
.sur des preuves, ouvert à l’être humain
un horizon insoupçonné en lui démon
trant qu’il n’était pas de sanctions éter
nelles et rendu ainsi l’espoir à ceux qui
devant l’énormité de leurs fautes, diffi
cilement réparables en une seule vie, se
croyaient de ce fait voués à des tourments
sans fin.

Par le système des vies successives,
nous avons fait comprendre à nos adep
tes la raison des inégalités .sociales et
d’êtres révoltés par l’incompréhension
de leur malheur, nous avons fait, non
des résignés, mais des vaillants suppor
tant leurs épreuves avec courage, en
ayant enfin compris la raison.

Nous croyons à un être suprême,
l’observation des merveilles de la nature
venant chaque jour nous en apporter la
preuve de son existence, mais nous n’y
croyons pas simplement parce, que cela
est écrit.

Sans essayer de donner de Dieu une
impossible représentation, nous .nous
sommes attachés à la recherche de ses
fois dont nous avons constaté toute la
justice et toute la bonté.

Nous croyons à de bons et mauvais
esprits « tout comme les religions dites-
vous ». NON! car nous savons de par nos
études, que -les esprits mauvais ne le
sont pas toujours; que ce sont des êtres
malheureux ayant commis de graves
fautes, mais qu'au .feu des épreuves de
leurs futures existences, ils évolueront
ét deviendront à leur tour de bons
esprits.

En résumé, au lieu de nous retrancher
derrière des dogmes intangibles et dont
la source se perd dans la nuit des temps,
nous avons établi une philosophie qui a
le mérite de s’appuyer sur des expérien
ces scientifiques et sur l’observation de
faits contrôlables,

.

c’est pourquoi nous
osons affirmer: Le Spiritime n’est pas
une religion.

L. PEJOINE.

CONFÉRENCE PUBLIQUE

Le Dimanche 9 Août, à 16 heures, M.
P. Bodier, Président de la Société d’Etu-
des psychiques de Paris, fera au Cercle
de Roubaix, 21, Grand’Place, une confé
rence sur « Les Femmes et le .Spiritis
me ».

Tous les amis de la Fédération, sont
cordialement invités.

Tout est Dieu, tout est en lui et y doit
aboutir dans le bonheur.

Maurice Maeterlinck.

AVIS iNipopANï

VACANCES

Nous rappelons qu’en raison des
vacances les réunions publiques des
groupes de Douai, Arras et Lille, sont
suspendues en Août et Septembre.

Les services de bibliothèque et de se
crétariat continueront au Cercle de Lille
le 4 e dimanche de chaque mois, à l’heure
habituelle et au Foyer de Spiritualisme
de Douai, tous les jeudis, de 16 à 18
heures.

Il peut sembler dur à celui qui com
mande aux autres d’avoir, dans une
autre vie, à se trouver sous leurs ordres;
pourtant le Christ a dit: « Les premiers
seront les derniers » et cela est et sera.



LA VIE

TRIBUNE LIBRE
O O O

Nous rappelons que la rédaction laisse aux
correspondants de cette tribune toute la respon
sabilité des idées émises ; les articles ne devront
traiter que des questions d’ordre général à Vex
clusion de toute polémique personnelle.

Réflexions philosophiques
Aimez-vous Les uns les autres. Aimez qui

vous aime,
-

rendez avec usure l’affection
dont vous êtes comblés. Aimez aussi vos
frères inférieurs, les méchants, vos ennemis,
ceux qui vous font du mal, qui vous persé
cutent. Priez pour eux et dites comme Jésus
naguère

: « Mon Dieu, pardonnez-leur, car
ils ne savent ce qu’ils font ». Vous le savez,
vous, ils contribuent à votre avancement si
vous savez les supporter sans murmure,
sans morgue, sans colère, avec résignation.
Puisqu’ils vous a été donné à vous, chers
amis, de savoir le pourquoi des choses, met
tez à profit vos connaissances extra-terres
tres, en ne relevant jamais une injure, en
pardonnant d’avance à tous, quels qu’ils
soient. Amour, tout est là ! Ne rendez ja
mais le mal et plus encore faites du bien à
ceux qui vous font souffrir : vos ennemis'
deviendront vos amis. De toute façon, Dieu
se chargera de vous récompenser selon vos
mérites. Ayez toujours à la pensée les pa
roles et les actes de notre Divin Maître, il
vous a donné la voie à suivre, il était lui-
même tout amour !

Soyez bons, ne craignez jamais d’être trop
bons, on ne l’est jamais assez et la bonté
n’a rien de commun avec la faiblesse. Ne
laissez pas commettre le mal où que ce soit.
Les vrais spirites se dressent contre les
exploiteurs de toutes sortes, que ce soit des
ouvriers, des enfants, des bêtes. La bonté
ne fo!ère pas l’injustice et met tout en œu
vre pour la faire cesser au moins dans la
mesure du possible? Or c’est un mal que
de faire travailler au delà des fonces une
créature, que cette créature soit un hu
main ou un animal. La véritable bonté
est agissante, c’est pourquoi elle exclut
toute veulerie, toute faiblesse. Soyez
bons, chers amis, de cette bonté active,
tendre qui considère tous les êtres avec
la même bienveillance.

Enfin, soyez (charitables, ouvrez votre
cœur aux malheureux, soulagez toutes les
infortunes, ne cherchez pas si la peine dont
souffre votre frère est voulue, méritée ou est
l’effet de sa propre faute.

Non, donnez à qui a besoin sans con
dition aucune. La vraie charité seule est
agréable à Dieu et ce n’est pas être cha
ritable que de soulager seulement ceux
qui appartiennent à un groupe, à une
caste, à un certain dogme. Vous, chers
amis, comprenez mieux votre devoir et
faites le bien. Soulagez indistinctement
tous ceux qui souffrent, vous réaliserez
ainsi la belle doctrine du spiritisme qui
est aussi celle du Christ: Amour, Bonté,
Charité.

E. ETIENNE.
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